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Mesdames~ 

Messieurs 

~Permettez-moi de vous dire combien Je suis heureux 
l 
de m'adresser a vous a !'occasion du XXVeme anni-
versatre de l'UNICE. Creee le 1er mars 1958~ cette 
organisation a le meme age que la Communaute econo­
mtque europeenne au sein de laquelle elle s•est 
chargee de fatre entendre la voix des Industries 
europeennes. 

AuJourd'hui~ Je me ·11mitera1 a dire deux mots sur 
le contexte politique et economique dans Iequel nous 
operons~ sur Ies quelques priorites a retentr et 
sur Ia necessite d•une action concertee pour Ies 
falre aboutir. 

Recemment~ Ia Commission a fait une serie de propo­
sitions touchant a la plupart des grands dossiers 
communautaires : I•approfondissement du marche interieur 
<simpltftcatton des formalttes~ normalisation~ coope­
ration inter-entreprises I •• )1 la reforme de la PACI 
la promotion de I •tnvesttssement producttf et de la 

recherche~ Ie d¢veloppement des poltttques 



2.-

recherche~ le developpement des politiques des transports~ 

de l'tnformatique~ des telecommunications~ de la bto­
technologie~ Ia rattonaltsation et le reoforcement des 
fonds structurels communautaires~ et 1 'accroissement 
des ressources de la CommunauteJ Votcl les domatnes 
pr1or1ta1res. 

A cet egard~ les deliberation.: des dl fferentes Instances 
du Conseil des Ministres sont d'une lenteur decevante~ 
fretnees par les administrations et les techntctens~ 
faute d'tmpulston de Ia part des responsables polttiques. 

Le processus de decision communautatre est pratiquement 
blOQUe en depit du.falt qu'il concerne tres largement 
des propositions qul produiront des beneftces'evidents 
pour nos economies __ sans pour cela~ dans la plus grande 
partie des cas~ provoquer des depenses budgetalres. 

Sans vouloir aborder les risques de toute nature que ce 
blocage fait desormais peser sur la vte meme de la 
Communaute~ Je voudrais dire qu'il a~,dans le domaine 
de l'entreprtse prtvee~ un cout croissant~ celu1 du 
clotsonnement etouffant des marches des produtts et des 
services~ notamment des transports et des marches 

financiers. C'est le coOt de .... 



financiers. C'est Ie coot de Ia "non-Europe"~ comme 
l'appelle Michel ALBERT. Un exemple : !'absence d'un 
vrat Marche Commun en matiere de commandes publlques 
preleve 1nut1lement plus de 40 m1111ards de dollars 
sur les contr1buables. Un autre exemple : le coOt 
global du passage des frontteres 1ntra-communauta1res 
peut etre evalue ~ 12.m1111ards par an. L'add1t1on 
de· ces deux chlffres represente Ies 2/3 de 1 'tmpot 
sur les benefices des soctetes et deux fots Ie budget 

. 
de la Communaute. 

La recente declaration de M. CARLI temotgne de 1 'Impa­
tience tout ~ fait Just1f1ee des m111eux tndustriels 
europeens et de 1 'Importance qu'tls attachent :~fait 
que Ia Communaute prenne un nouvel elan et s'attaque 

. ~ 

au probleme cructal-·du developpement 1ndustr1el en 
Europe. M: CARL~ soul-1gne que "la Communaute n'a pas 
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ete creee pour gerer Ia decadence de 1 'E~rope" , souttent 
la necess1te de mettre raptdement en oeuvre une strate­
gte communautatre~ et rappelle que la recherche~ 1 'inno­
vation et l'adaptat1on aux nouvelles technologies, sont 
les cles du succes. Je partage entterement ce point 
de vue. 

Le Memorandum que l'UNICE a adresse ..... 



Le Memorandum que l'UNlCE a adresse au Conseil Special 
de novembre 1983 d'Athenes est un excellent document .. 
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11 appelle de la part de la Commission la satisfaction 
de constater que l'UNICE apporte son soutien a !'ensemble 
despropositions visant a ameliorer l'environnement et la 
competitlvlte des entreprlses europeennes. 

De telles prtses.de positions d~ la part des milieux 
. ' 

d'affaires sont sans aucun doute~ souhattables pour 
facll1ter l~s decisions polittques qui s'tmposent mats 
elles manqueratent stnQultereme~t d~effic~clte sl elles 
ne s•accompagnaient d'actlons de persuasion en profondeur 
aupres des gouvernements des Etats membres. 

Je suts tout a fait consctent des dtfftcultes qu'tl y 

a a organtser de tel!_es actions etant donne l'heteroge­
nette du marche 1ndustr1el. Toutefots~ cela ne dolt pas 
etre une cause de decour~gement~ car il y a suffisamment 
de points notamment ceux qui concernent l'envlronnement~ 

economtque et reglementaire sur lesquels Ia maJortte 
des operateurs·dolt pouvotr trouver des elements de conver- · 
gence. 

Je dots vous demander s1 vous ne .... 



Je dots vous demander st vous ne pouvez pas faire 
davantage pour renforcer la Communaute europeenne 
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dans ses aspects qut vous concernent le plus dtrectement. 
Ne seratt-11 pas souha1table que les efforts poursu1v1s 
par l'UNICE au n1veau europeen pour representer les vues 
~e 1 'industrie soient relayes de fac;on plus soutenue 
au niveau national a travers Ies federations affil1ees 
et·quelques industriels de grande renommee.? Au lieu 
de concentrer~ dans chaque Etat membre~ 1 'attention sur 
les queitions "nattonales", souvent dans un but protec­
tlonniste~ il faudrait que Ies federations nationales 
agissent conJointement aupres des Autorites des dirfe­
rents Etats membres afin qu'elles prennent certaines 
positions precises permettant d'accelerer la prise de 
decisions. 

A cette fin~ 11 pourrait etre utile d'ident1f1er en 
commun Ies pr1orites a retenir pour une action conJointe 
avant le Sammet europeen du mots de mars. C'est la 
raison pour l~quelle Je Viens de proposer aM. CARLI 
une reunion restre1nte avec les Presidents des DIX 
Federations nattonales~ les Membres de la Commission 
Ies plus d1rectement interesses et mo1-meme~ au 
courant du mots de Janvier .. 

Comme Paul-Henri SPAAK l'a dit I I I I I I 
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Comme Paul-Henri SPAAK 1 'a dit un Jour "11 n'est pas 
trop tard mats 11 est temps". La prise de conscience 
de !'importance du developpement industriel pour 1 •avenir 
de 1 'Europe n'a Jamais ete auss1 vtve. D'autre part, 
11 est clair pour tous qu'll ne peut y avolr de renouveau 
soutenu de notre developpement industrtel sans "plus 
d'Europe 11

• 

II y a la.tncontestablement une opportunite a saisir 
pour l'industrle st elle parvient a traduire dans ses 

6.-

cholx quotidiens d'actlons !'esprit communauta1re que 
l'UNICE met en avant pour appeler les decisions politlques. 




